
Présentation de l'éditeur 

Ce livre défend la culture européenne en postulant qu'il y a bien une culture européenne, 
comme en témoignent ceux qui l'accablent, et en montrant que l'idée de civilisation est 

liée à son humanisme. Si toutes les sociétés possèdent une culture, c est parce 
l'anthropologie a posé sur elles le regard critique des Européens. Leur culture a imposé le 
concept d'ouverture aux autres cultures et mis ainsi en place l'idée d'universalité, en 
science comme en éthique et en politique. L'ouverture de la colonisation a permis à ceux 
qui critiquent le colonialisme de se retourner contre les principes européens tout en les 
utilisant. Tel est le paradoxe de la culture européenne : ce continent particulier s'est 
installé dans l'universel et a permis à ceux qui veulent la destituer d'utiliser les outils 
intellectuels qu'elle a développés dans l'histoire. Le procès fait à l'Europe est donc un 

faux procès.  
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